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Friedrich Merz, chef de file de l'Union chrétienne-démocrate d'Allemagne (CDU), a téléphoné dimanche soir au premier
ministre israélien Benjamin Netanyahou. Cela s'est produit après la victoire de la CDU aux élections fédérales allemandes de
ce jour-là. Merz est le favori pour devenir le prochain chancelier de l'Allemagne.

Selon un communiqué de presse du gouvernement israélien, Netanyahou et Merz ont eu une « conversation chaleureuse ».
Netanyahou a « félicité [Merz] pour sa victoire » tandis que Merz a dit à Netanyahou « qu'il l'inviterait à effectuer une visite
officielle en Allemagne ».

« Je pense que c'est une idée complètement absurde qu'un premier ministre israélien ne puisse pas visiter la République
fédérale d'Allemagne », a confirmé Merz plus tard lors d'une conférence de presse. Il a déclaré qu'il avait assuré à Netanyahu
que « nous trouverions des moyens et des ressources pour qu'il visite l'Allemagne et reparte sans être arrêté ».

Ignorer la CPI : La Cour pénale internationale (CPI) a émis un mandat d'arrêt visant Netanyahou. Le tribunal l'accuse, ainsi
que l'ancien ministre israélien de la Défense Yoav Gallant, de crimes de guerre lors de la guerre Israël-Gaza.

La plupart des pays sont membres de la Cour et sont tenus d'arrêter Netanyahou s'il pénètre sur leur territoire. Certains
dirigeants, comme l'actuel chancelier allemand Olaf Scholz, ont indiqué qu'ils n'iraient pas jusqu'au bout. Mais Merz s'est
montré beaucoup plus virulent à l'égard de l'ordonnance et l'a défiée publiquement.

La rapidité de l'offre suggère que Merz accorde de l'importance à un partenariat avec Netanyahou et qu'il n'a pas peur de
rejeter l'ordonnance de la CPI pour soutenir Israël.

Le fait que cet appel ait eu lieu quelques heures seulement après la victoire électorale de Merz montre l'état des relations
germano-israéliennes.

Trahison annoncée : Au début de la guerre d'Israël contre le Hamas, alors qu'une grande partie du monde qualifiait Israël
d'agresseur, l'Allemagne a publiquement soutenu Israël et est restée un partenaire fiable tout au long de la guerre. Israël peut
se tourner vers l'Allemagne et l'Europe pour renforcer sa sécurité. Mais cette confiance mal placée conduira à la plus grande
faille de sécurité de son histoire.

Daniel 11 décrit un affrontement entre « le roi du septentrion » et « le roi du midi ». L'histoire biblique et séculière indique que
le roi du nord est une puissance européenne en pleine ascension, dirigée par l'Allemagne. Le roi du sud est un bloc islamiste
radical dirigé par l'Iran. Les deux puissances sont intéressées à contrôler Jérusalem.
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Daniel 11 : 40 déclare que le roi du nord entrera aussi « dans le plus beau des pays », c'est-à-dire la Terre sainte.

Dans son livret gratuit Le roi du sud , le rédacteur en chef de la Trompette, Gerald Flurry, écrit :

L'hébreu indique qu'il s'agit d'une entrée pacifique, non forcée. Il semble que les Juifs les inviteront en tant que
gardiens de la paix. Lorsque la guerre éclatera au Proche-Orient, il y aura probablement un appel retentissant à la
création d'un poste de gardien de la paix à Jérusalem. Le roi du nord acceptera sans doute ce poste. Mais cela
conduit à une trahison. ...

Les graines de cette trahison sont en train d'être semées. Israël a fait confiance au gouvernement de Scholz, et il semble qu'il
pourrait faire encore plus confiance à un gouvernement sous la direction de Merz.
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